
37www.europe-echecs.com

fédération
française
des échecs

Les championnats d’Europe des jeunes
se dérouleront à Porec en Croatie du 20
septembre au 1er octobre. 

Après le prologue des championnats
de l’Union Européenne des moins de
16 ans en République Tchèque du

18 au 28 août, les Olympiades des moins
de 16 ans fin août en Mongolie et les
championnats du monde juniors en
Russie début septembre, l’équipe de
France des jeunes va réellement com-
mencer sa campagne internationale. Les
championnats d’Europe se dérouleront en
Croatie du 20 septembre au 1er octobre.
Les petits Bleus auront à cœur d’effacer

les résultats en
demi-teinte de la
dernière édition
en Géorgie d’où
ils étaient revenus
avec un bilan
vierge en nombre
de médailles.
L’équipe de Fran -
ce est une sélec-
tion de 20 jeunes
de moins de 18
ans. Sa composition, basée essentielle-
ment sur les résultats des championnats
de France de Pau, a été profondément
renouvelée cette année, puisque seuls

quatre joueurs étaient de la campagne
précédente. Plus encore, 11 membres de
la cuvée 2015 n’ont encore jamais fait
partie de l’équipe de France et feront
leurs premiers pas internationaux en
Croatie. Difficile par conséquent d’établir
de quelconques perspectives sur les
chances de médaille, en l’absence notam-
ment d’Andreea Navrotescu, frappée par
la limite d’âge, ou de Cécile Haussernot,
une locomotive de l’équipe de France,
qui n’a pas été sélectionnée cette année.
Si l’on se base sur les résultats passés, les
meilleures chances pourraient être entre
les mains d’Elise Bellaïche, médaillée
aux championnats d’Europe 2009 et sur-
tout de Bilel Bellahcene, qui a décroché
le bronze lors des championnats du
monde de l’année dernière. 
Après la Croatie, les Tricolores participe-
ront dans la foulée aux championnats
du monde des jeunes qui se dérouleront
du 24 octobre au 5 novembre en Grèce, à
Halkidiki. La station balnéaire de la mer
Egée pourrait rappeler de bons souvenirs
aux plus anciens. C’est là, lors des cham-
pionnats du monde en 2003, que les petits
Bleus avaient écrit une des plus belles
pages de leur histoire, avec les deux
médailles d’argent d’Anthony Bellaïche
et de Maxime Vachier-Lagrave, devant
un certain... Magnus Carlsen. �

L’intelligence du Jeu, l’émotion du Sport

Comme chaque année, la période
estivale a été riche en tournois. Elle
fut dominée par deux événements

majeurs. En juillet, la France a eu l’hon-
neur d’accueillir pour la première fois
sur ses terres le championnat d’Europe
des non-voyants. Le mois d’août a,
quant à lui, été bien évidemment consa-
cré aux championnats de France qui se
sont déroulés pour la première fois en
Picardie, à Saint-Quentin. Cette mani-
festation, qui n’a pas d’égal en Europe, a
retrouvé, après une longue absence, le
Nord de la France qui est une riche terre
d’échecs. Au moment où vous lirez ces
lignes, vous saurez qui a succédé à
Laurent Fressinet et Nino Maisuradze.
La nouvelle saison qui s’annonce devrait

à nouveau être riche en challenges
divers. 
Sur le plan sportif, nos regards sont déjà
tournés vers Reykjavik où se dérouleront
en novembre les championnats d’Europe
par équipes. Les Français auront à cœur
de confirmer leur titre de vice-cham-
pions d’il y a deux ans, et même, pour-
quoi pas, de faire encore mieux.
Sur le plan administratif, le Ministère
nous a demandé de nous mettre en
conformité avec la réforme territoriale
des grandes régions dès la saison 2016-
2017. C’est évidemment un chantier
considérable qui nous attend et que nous
devons préparer dès maintenant.
Sur le plan économique, en raison de la
crise et de la baisse généralisée des

subventions, des
difficultés peu-
vent surgir ici et là
pour les clubs.
Face à ce con texte
morose, certains
bénévoles, qui
sont le moteur de
notre fédération, commencent à se
décourager. Même si les choses ne sont
pas simples, il faut rester optimiste. Tous
ensemble, animés par la même passion,
nous surmonterons ces difficultés. Vous
pouvez compter sur mon enthousiasme.
Je compte également sur le vôtre. Ce
doit être le mot d’ordre de cette nouvelle
saison que je vous souhaite très bonne. �

DIEGO SALAZAR

Cap sur la nouvelle saison !
Édito

Les petits Bleus à l’assaut de l’Europe
En perspective

L’ÉQUIPE DE FRANCE 
DES JEUNES 2015

Petites Poussines
Gagua Nani 
Stephan Chloé 
Petits Poussins
Mekhane Adam 
Patole Noam 
Makkar Rajat
Poussines
Marcellier Lucie 
Sumarriva Paulin Laura 
Poussins
Radovanovic Luka
Pupillettes
Aubert Esthée 
Pupilles
Tomasi Albert 
Benjamines
Imperor Amélie 
Benjamins
Coiffait Pierre Basile 
Burri Quentin 
Lagarde Dimitri 
Minimes Filles
Afraoui Anaelle 
Minimes
Philippe Guillaume 
Cadettes
Hernandez Lara 
Bellaïche Elise 
Cadets
Bellahcene Bilel 
Viennot Dylan 

Les champions de France 2015, ossature de l’équipe de France.



38

Les finales des 5 coupes nationales en
juin ont été l’apothéose de la saison
2015. Petit flash-back sur les lauréats
de ces compétitions fédérales dont la
popularité ne se dément pas.

Coupe Loubatière à Saint-Maximin :
le joli coup de Tours

Convivialité. Assurément le maître-mot
de la coupe Loubatière. Dans cette

compétition réservée aux joueurs de
moins de 1700 Elo, pas de grosses poin-
tures qui dominent, mais des équipes
homogènes composées de joueurs qui ne
se prennent pas la tête. Du coup, le suc-
cès de la coupe Loubatière est constant
depuis maintenant plus de deux décen-
nies. C’est la coupe qui détient, de loin,
le record de participation. Cette saison,
pour la 2e fois consécutive, plus de 600
équipes, soit 2500 joueurs, avaient pris le
départ de la compétition. 
En finale, Tours inscrit pour la 1re fois son
nom au palmarès, avec une équipe de
moins de 13 ans de moyenne d’âge.
Record historique ! Lors de cette finale,
un jeune joueur de Metz, Alexis Cahen,
médaille d’or au 1er échiquier avec 5/5,
avait plus de 2000 Elo (mais moins de
1700 lors de la 1re phase). Une belle pro-
gression.

Coupe 2000 à Reims : Monaco 
met fin à l’hégémonie de Nancy

Avec 4 victoires finales au cours des 5
dernières années, et 7 équipes enga-

gées au début de la compétition (record

masse avait décidé de ne pas défendre
son titre. La finale, disputée à Lyon paral-
lèlement à la coupe de France, était 100%
alsacienne. Mulhouse, qui avait réussi
l’exploit d’être présent dans les deux
finales (Coupe de France et Top féminin)
repart bredouille et s’incline, là encore,
sur la plus petite des marges face à
Bischwiller. Après sa victoire en Top 12
quelques jours plus tôt, le club du Bas-
Rhin signe un doublé historique. 

Coupe de la parité à Saint-Quentin
en Yvelines : Première pour Annecy !

C’est la petite dernière des compétitions
fédérales. La coupe de la parité renaît

des cendres de la coupe de France mixte
qui avait disparu il y a une douzaine
d’années. L’esprit reste le même – deux
garçons, deux filles et une moyenne Elo
limitée. Seul le nom a changé pour cette
coupe qui devrait trouver sans mal sa
place aux côtés de ses deux cousines, la
coupe Loubatière et la coupe 2000. 
Annecy remporte la 1re édition grâce à
une stratégie originale permise par la
liberté dans l’ordre des échiquiers : une
joueuse à 1200 Elo “sacrifiée” au 1er échi-
quier et trois forts joueurs derrière qui
ont marqué les points. �

national), Nancy-Stanislas faisait une
nouvelle fois figure d’épouvantail. Las,
les Nancéiens n’arrivaient à qualifier
aucune équipe pour la finale, mise à part
celle tenante du titre, qualifiée d’office. Il
était dit que cette année ne serait pas celle
des Lorrains en Coupe 2000. Le passage
du témoin s’est opéré à la 2e ronde avec la
défaite du tenant du titre face à Monaco
qui pouvait filer vers la victoire finale.
La Principauté monégasque sacrée à
Reims, la ville des Rois de France, tout
un symbole.

Coupe de France à Lyon : 
Clichy récupère son bien

A près l’intermède d’une élimination
prématurée au premier tour lors de

l’édition précédente, alors qu’elle était
tenante du titre, l’équipe de Clichy récu-
père son bien en remportant à nouveau la
finale de la coupe de France. La victoire
sur la plus petite des marges (1-0) face à
Mulhouse permet au club des Hauts-de-
Seine de signer un 9e succès final dans la
compétition. Un succès qui mettra un peu
de baume au cœur des Franciliens après
leur défaite en Top 12. Avec 13 titres de
champion de France et 9 coupes de
France, Clichy garde assurément le plus
beau palmarès des échecs français.

Championnat de France féminin
des clubs : Bischwiller au top

Il est une constante dans le Top 12 fémi-
nin : l’équipe championne a bien du mal

à conserver son titre. Seul Évry y est
arrivé une fois dans l’histoire de la com-
pétition, et depuis 5 ans, aucun club n’a
réussi le doublé deux saisons consécu-
tives. C’était une nouvelle fois cette
année une assurance, avant même le
début du championnat, puisqu’Anne -

Coupe de France et Top 12 féminin.

Compétitions fédérales

Vous reprendrez bien une coupe !
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Sous l’impulsion de l’infatigable Damir
Levacic, l’Académie du jeu d’échecs du
Saumurois a été lancée durant l’été.

Saumur. Son château sur les bords de la
Loire, sa légendaire douceur de vivre,

ses vins de renommée, et surtout sa pres-
tigieuse école de cavalerie. À l’entrée de
la sous-préfecture du Maine-et-Loire, une
immense statue équestre de 12 mètres
de haut, la plus haute du monde, accueille
le visiteur. 
Les 17 et 18 juillet derniers s’est déroulée
la 166e édition du célèbre carrousel de
Saumur qui retrace toute l’histoire de la
cavalerie. Mais quelques jours plus tôt, ce
sont des cavaliers d’un tout autre type qui
avaient investi la place Saint-Pierre, au
cœur de la ville. Avec à la baguette, le
Maître International Damir Levacic,
opposé à une quinzaine d’adversaires.
Les cheveux sont devenus grisonnants à
l’approche de la soixantaine, mais les
yeux pétillent toujours autant dès qu’on
parle de développement échiquéen. À
56 ans, Damir Levacic n’a rien perdu de
son enthousiasme légendaire. Après avoir
fondé le club de Cannes qui souffle cette
année sa 30e bougie, et l’avoir conduit,
durant près de trois décennies, parmi les
plus grands clubs de l’Hexagone, cet
infatigable militant de la cause échi-

Le club de l’Est parisien célèbre cette
année son 70e anniversaire. Au pro-
gramme, un festival en novembre et un
livre sur l’historique du cercle.

Un des plus anciens clubs d’échecs de
la capitale encore en activité. Et un

des plus dynamiques. Créé en 1945, au
lendemain de la Libération, la Tour
Blanche peut légitimement revendiquer
ce double titre. Implantée depuis sa nais-
sance à deux pas des Buttes Chaumont et
du Père Lachaise, la Tour Blanche est
aujourd’hui le seul club du 20e arrondis-
sement. Avec près de 200 licenciés dont
115 A pour cette saison et une vingtaine
d’équipes engagées dans toutes les com-
pétitions, le club de l’Est parisien est
sans aucun doute un des plus actifs de la
capitale. « Nos effectifs ont été multipliés
par 7 depuis 2004 », se réjouit Laurent
Gagnepain, le président. « Sans que nous
l’ayons réellement recherché. Proba -
blement le résultat naturel d’une excel-
lente ambiance, d’animations continues
tout au long de l’année et d’une large
offre de cours pour tous les niveaux. » La
Tour Blanche est également fort investie
dans le développement des échecs fémi-

nins et compte une vingtaine de joueuses.
L’équipe première a terminé cette saison
3e de Nationale 2. « Avec aucun joueur
rémunéré », souligne fièrement Laurent
Gagnepain. Mais le plus brillant fait
d’armes du club est assurément son par-
cours en coupe de France l’année der-
nière. Jusqu’en 1/4 de finale après avoir
éliminé Clichy, le champion de France et
tenant du titre.  
La Tour Blanche soufflera sa 70e bougie
lors de son festival annuel de parties
rapides qui se déroulera le 7 novembre.

Pour l’occasion, le club prépare un livre
d’une quarantaine de pages retraçant tout
son historique. Florent Lécorché, ancien
membre du club, a ainsi réalisé un impor-
tant travail sur la période 1945-1970, en
consultant plusieurs centaines de revues
parisiennes et nationales. « Le reste de
l’ouvrage est polyphonique et donne la
parole à des anciens membres », explique
Laurent Gagnepain. En souhaitant que les
plus belles pages du club restent à écrire. �
Il est possible d’obtenir un exemplaire auprès du club :
laurentgagnepain@laposte.net 

quéenne avait planté en 2013 son bâton
de pèlerin dans l’hémisphère sud au cœur
de la Réunion. Au bout de deux ans seu-
lement, le club de la Possession, qu’il a
fondé et dont il reste président, pointe à
la 1re place des clubs français en nombre
de licenciés. 

Une dizaine d’écoles dès la rentrée
Il y a quelques mois, Jean-Christophe
Pinson, le directeur du pôle hospitalier de
Saumur, avait fait appel à Damir Levacic
pour une conférence sur les bienfaits du
jeu d’échecs pour lutter contre Alzheimer.
Coup de foudre avec la région. Le fonda-
teur de Cannes-Echecs décide de revenir
en Métropole pour s’investir dans le Pays
de la Loire. « C’est un nouveau challenge

excitant, totalement différent de ce que
j’avais connu à Cannes ou à la Réunion.
Là, nous sommes dans un schéma d’in-
tercommunalité et de ruralité, avec 32
communes concernées. » 
La simultanée en plein air du 11 juillet,
disputée sous l’œil de nombreux badauds,
officialisait le lancement de l’Académie
du jeu d’échecs du Saumurois (AJES).
Dès la rentrée de septembre, des anima-
tions échiquéennes seront proposées dans
une dizaine d’écoles. « Mon dada reste de
développer les échecs pour tous », sourit
le nouveau chef de projet de l’AJES, « et
en priorité pour les écoliers. »
Le côté événementiel ne sera pas oublié.
Damir Levacic promet toute une série de
manifestations de prestige. La première,
en octobre, sera une simultanée de Vlad
Tkachiev. �

Terres d’échecs

Les nouveaux cavaliers de Saumur

Les nouveaux acteurs de l’AJES autour de Damir Levacic.

L’équipe de coupe de France, autour d’Epency Epara-Epara, Maire-adjoint du
XXe arrondissement, et Laurent Gagnepain.

Une 70e bougie pour la Tour Blanche
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La page Facebook de la FFE : https://www.facebook.com/ffechecs?fref=ts � Le compte Twitter : https://twitter.com/ffechecs

Karelle Bolon en simultanée.

Les élèves de l’activité échecs du lycée français de
Phnom-Penh autour de Julien Mariani.

Les enfants du village de Thnall, dans le nord du pays.

rience fascinante qui ne se limite pas au
site d’Angkor.
L’activité échiquéenne y est toutefois très
limitée. Si le pays du lotus a toujours été
très joueur depuis la nuit des temps, le jeu
d’échecs occidental n’y a jamais été
populaire, contrairement aux deux voi-
sins, le Vietnam et la Thaïlande. Pour
l’instant, on ne recense qu’un seul classé
FIDE (le mari de Susan Polgar aujour -
d’hui établi aux USA) et la fédération est
inexistante. En fait, les échecs occiden-
taux souffrent de la popularité de l’Ouk
Chatrang, un jeu de plateau très proche de
notre version européenne et très répandu
dans la rue, notamment auprès des chauf-
feurs de tuk-tuk, les tricycles qui font
office de taxi.
Patrick Mercier, un fort joueur français
établi depuis vingt ans au Cambodge, a
tenté, avec un Irlandais, de lancer un
embryon de club dans un restaurant de la
capitale. « Pendant un moment, nous
avions une quinzaine de joueurs. Mais
que des occidentaux et quelques Chinois.
Les Khmers nous regardaient, mais ils
passaient leur chemin. »
Depuis quelque temps, le gros de l’acti-
vité échiquéenne de la capitale a été trans-
féré au lycée français de Phnom-Penh,
qui accueille près d’un millier d’élèves
depuis la maternelle jusqu’à la terminale.
Julien Mariani, un enseignant du pri-
maire, y anime une activité échecs qui
rencontre un gros succès parmi les éco-
liers. Pour clôturer l’année scolaire, l’éta-

blissement a organisé une grande mani-
festation en profitant de la venue de
Karelle Bolon, ancienne championne de
France jeunes, et de Vincent Moret,
ancien responsable de l’équipe de France
des jeunes. Rencontre-débat, parties
d’exhibition et simultanée ont rythmé la
journée. 25 élèves ont affronté les deux
champions. Des sélections avaient été
organisées en amont, car il y avait le dou-
ble de candidats. �

On le surnomme le pays du sourire, tant
ses habitants sont accueillants et cha-

leureux. Au coeur de la péninsule indo-
chinoise, le Cambodge séduit par la
richesse de son environnement tant natu-
rel que culturel. Temples khmers, pagodes
bouddhistes, paysages de rizières, mon-
tagnes boisées et jungle luxuriante...
Découvrir le Cambodge est une expé-

Échecs sans frontières

Le Cambodge se prend au jeu
Le royaume de l’Asie du Sud-Est, coincé
entre la Thailande et le Vietnam, n’a pas
connu le développement échiquéen de
ses deux voisins. Mais grâce à des initia-
tives françaises, le jeu d’échecs com-
mence à sortir de l’ombre.

Rois et Tours au pied d’Angkor
Quadruple championne de France chez les jeunes, Karelle Bolon débarque au

Cambodge en 2013 à l’âge de 26 ans. Après une année dans une école de
stylisme à Rennes, la jeune femme avait obtenu un stage dans une entreprise basée
à Siem Reap, une grande ville du nord du pays située à proximité du célèbre
complexe archéologique d’Angkor. Conquise par la vie locale, la Française décide
de prolonger son séjour à l’issue de son stage.
Même si elle n’a pas trop l’occasion de pratiquer, sa passion pour les échecs ne l’a
pas quittée. En l’absence de clubs et de tournois, elle dispute quelques parties dans
des cafés avec des amis occidentaux. Karelle rencontre alors Nimol, un serveur
dans un restaurant, qu’elle surnomme the good guy. Grâce au soutien d’un mécène
australien, Nimol est à l’origine de la construction récente de l’école de son vil-
lage, situé dans la brousse à une heure de tuk-tuk de Siem Reap. Nimol y emmène
Karelle qui se propose d’apprendre les échecs à la trentaine d’enfants du village
qui n’ont guère d’occasions de se divertir. Mais la jeune Française n’a que son pro-
pre jeu avec elle, et il est bien difficile d’en trouver au Cambodge. En septembre
dernier, Karelle créé un blog baptisé « les échecs pour tous au Cambodge », et
lance un appel aux dons, relayé par le site de ChessBase. En à peine une journée,
les 430 € nécessaires à l’achat de 20 jeux et d’un échiquier mural sont trouvés. Les
jeux arrivent quelques semaines plus tard de Thaïlande et les cours ont pu com-
mencer dans la foulée. Durant toute l’année scolaire, Karelle est ainsi allée béné-
volement chaque semaine partager sa passion avec les enfants du village qui
l’attendaient avec impatience. Le bouche-à-oreille aidant, l’école française de
Siem-Reap est désormais également intéressée pour lancer une activité. Le dévelop-
pement des échecs au Cambodge ne fait peut-être que commencer... �L’école du village.
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